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Contexte : Au Cameroun, le ratio de mortalit�e maternelle �etait estim�e
en 2011 �a 782 d�ec�es pour 100 000 naissances vivantes. La surveil-
lance des d�ec�es maternels (DM) a d�ebut�e en 2014. Cependant, elle se
heurte aux probl�emes de sous-notification des cas et de mauvaise
qualit�e des donn�ees. L'objectif de cette �etude �etait d'�evaluer le
syst�eme de surveillance des DM dans le DS de Deïdo.
M�ethodes : Les directives de CDC ont �et�e utilis�ees pour l'�evaluation
des syst�emes de surveillance. L'�etude s'est d�eroul�ee de janvier �a
d�ecembre 2017 dans huit fosas choisis par convenance dans le DS de
Deïdo. Les donn�ees �etaient recueillies aupr�es de tous les points
focaux surveillance (PFS) des DM, des formulaires hebdomadaires
des fosa et des registres des salles de travail et d'accouchement, des
services d'hospitalisation, de chirurgie, et d'urgence. Des « score
cards » ont �et�e �elabor�ees pour �evaluer la qualit�e, la sensibilit�e,
l'acceptabilit�e et l'utilit�e des donn�ees. Les donn�ees �etaient analys�ees
via les logiciels EPI Info et Microsoft Excel.
R�esultats : Des neuf PFS des DM interrog�es, six �etaient des sages-fem-
mes et huit �enonçaient exactement la d�efinition de DM. Sur les 62
DM enregistr�es dans les registres de trois des huit fosas choisis par
convenance, 61 % (38/62) ont �et�e signal�es au syst�eme. Le temps pour
remplir un formulaire �etait jug�e long pour deux r�epondants ; 78 %
(324/417) fiches de notification examin�ees �etaient correctement
remplies et 80 % (373/468) de ces fiches �etaient envoy�ees �a temps au
District. La surveillance des DM faisait partie du travail quotidien des
neufs PFS. Le suivi des DM a conduit le DS �a sensibiliser les fosas de
niveau inf�erieur sur la r�ef�erence rapide des urgences obst�etricales.
Discussion/Conclusion : Malgr�e une faible sensibilit�e, la surveillance
des DM est r�eactive, utile et accept�ee par le personnel. Cependant,
elle doit être dynamis�ee par une formation continue du personnel
pour am�eliorer la notification de ces d�ec�es.
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Contexte : Malgr�e les efforts consentis sur l’alimentation du nourris-
son et du jeune enfant, le Burkina Faso a du mal �a endiguer la malnu-
trition par carence. L’�emaciation est la forme de malnutrition dont les
cons�equences �a court terme sont les plus n�efastes pour les enfants.
En 2015 les pr�evalences qui �etaient �a la baisse ont connu un pic inat-
tendu. L’objectif de notre �etude �etait d’estimer la pr�evalence de
l’�emaciation des nourrissons âg�es de 6 �a 23 mois dans la r�egion du
Sahel et d’identifier ces facteurs associ�es.
M�ethodes : Nous avons men�e une analyse de donn�ees secondaires de
l’enquête nutritionnelle nationale 2015. Les facteurs associ�es �a
l’�emaciation chez les enfants âg�es de 6 �a 23 mois ont �et�e identifi�es �a
l’aide d’une r�egression logistique.
R�esultats : Au total, 956 nourrissons ont �et�e inclus dans l’�etude. La
pr�evalence de l’�emaciation �etait de 25 % [IC95 % : 22,28-27,87] dans
la r�egion du Sahel. Seulement 24,37 % des nourrissons ont b�en�efici�e
d’une bonne fr�equence de repas et 13,38 % d’une bonne diversifica-
tion alimentaire la veille de l’enquête. En analyse multivariable, le
sexe masculin (ORa=1,99 [IC95 : 1,46 ; 2,72]), l’allaitement la veille
(ORa=2,43 [IC95 : 1,13 ; 5,22]) et la pr�esence d’une maladie
(ORa=2,32 [IC95 : 1,67 ; 3,21]) augmentaient significativement le
risque de l’�emaciation.
Conclusion : En 2015, la pr�evalence de l’�emaciation �etait �elev�ee dans
la r�egion du sahel et les bonnes pratiques de l’alimentation du nour-
risson et du jeune enfant restaient insuffisantes. Il y a urgence �a met-
tre en œuvre des interventions de renforcement de ces bonnes
pratiques afin d’am�eliorer la sant�e des nourrissons dans cette r�egion.
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Contexte : La compr�ehension des d�eterminants et barri�eres �a la vacci-
nation contre la COVID-19 est un enjeu de sant�e publique.
M�ethodes : Enquête transversale chez les âın�es au Qu�ebec. Les donn�ees
collect�ees par le biais d’entretiens t�el�ephoniques au printemps 2021 (3e

vague) aupr�es de 476 sujets ≥ 65 ans vivant �a domicile
comprenaient : le statut vaccinal COVID-19 (vaccin�e ; non-vaccin�e), sta-
tut de la maladie (a eu/�et�e hospitalis�e pour la COVID-19), facteurs clini-
ques (nombre/type de maladies chroniques, d�etresse psychologique
d’apr�es l’�echelle Kessler-6), craintes et croyances relatives au virus et �a
la vaccination (selon le « Health Belief Model »), facteurs socio-
d�emographiques (âge, genre, scolarit�e, retrait�e, habitat rural/urbain).
Des analyses descriptives bivari�ees ont �et�e conduites pour analyser les
facteurs associ�es �a la vaccination (vaccin�e versus non-vaccin�e) ; des ana-
lyses multivari�ees seront conduites dans un deuxi�eme temps.
R�esultats : Parmi les 476 r�epondants, 83 % rapportaient avoir �et�e
vaccin�es contre la COVID-19. Les sujets vaccin�es �etaient significative-
ment plus jeunes que les non-vaccin�es (77,6 versus 81,0 ans ; p<0,001).



Abstracts Revue d’�Epid�emiologie et de Sant�e Publique 70S (2022) S206−S220
Aucune diff�erence significative n’�etait retrouv�ee pour le genre, la
scolarit�e, l’activit�e et la zone d’habitation. Les craintes relatives �a la vac-
cination �etaient plus �elev�ees chez les non-vaccin�es comparativement
aux vaccin�es pour les effets secondaires (57,9 versus 40,5 %) et les crain-
tes relatives �a la nouveaut�e du vaccin (50,0 versus 34,0 %). Pr�es d’un
quart des non-vaccin�es (26,3 %) rapportait ne pas faire confiance �a la
vaccination en g�en�eral contre 12,5 % pour les vaccin�es (p<0,01). Il
n’�etait pas retrouv�e de diff�erence pour la perception de la dangerosit�e
du virus pour soi, les maladies chroniques et la d�etresse psychologique.
Discussion/Conclusion : Ces r�esultats pr�eliminaires soulignent des
d�eterminants (âge) et craintes importantes chez les non-vaccin�es
contre la COVID-19. L’identification de ces groupes pourrait permet-
tre d’adapter les messages de promotion �a la vaccination et
d’am�eliorer la couverture vaccinale contre la COVID-19 chez les âın�es
en population g�en�erale.
D�eclaration de liens d'int�erêts : Les auteurs d�eclarent ne pas avoir de
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Contexte : Depuis 2012, le registre aquitain des infarctus du myocarde
propose un recueil exhaustif des donn�ees m�edicales nominatives des
patients pris en charge sur l’ensemble des structures d’urgences
pr�ehospitali�eres et hospitali�eres. En l’absence de source fiable d’iden-
tification des cas, l’attach�ee de recherche clinique doit �etablir
manuellement la liste des patients r�epondant aux crit�eres d’inclusion,
�a partir d’une lecture des dossiers m�edicaux. L’objectif �etait de
d�evelopper et valider un applicatif de d�etection des patients �a inclure
dans le registre afin de limiter la recherche manuelle, en utilisant le
texte libre des observations m�edicales informatis�ees des centres de
r�egulation des appels.
M�ethode : Pour le d�eveloppement de l’applicatif, des m�ethodes de
traitement automatis�e de la langue par indexation ont �et�e utilis�ees
sur une extraction des observations m�edicales informatis�ees du pre-
mier trimestre 2021 du centre de r�egulation de la Gironde. Un dic-
tionnaire de synonymes du terme « syndrome coronarien aigu avec
sus-d�ecalage du segment ST » a �et�e �etabli en tenant compte des
abr�eviations ou fautes de frappe les plus fr�equemment constat�ees. La
même m�ethode a �et�e utilis�ee pour les notions de n�egation ou
d’ant�ec�edents, ainsi que les crit�eres d’exclusion. Les donn�ees du
second trimestre 2021 de Gironde ont �et�e utilis�ees pour la validation,
qui a consist�e en l’identification des faux n�egatifs, en utilisant les lis-
tings manuels des attach�es de recherche clinique comme r�ef�erence.
R�esultats : Sur les 2807 observations trait�ees en phase de validation,
1383 ont �et�e exclues par l’applicatif de d�etection et 1424 ont �et�e
adress�ees pour v�erification manuelle. Aucune observation n’a �et�e
exclue �a tort.
Discussion/Conclusion : Cet applicatif a permis de r�eduire de moiti�e le
nombre de dossiers m�edicaux �a consulter manuellement pour l’iden-
tification des cas, sans exclusion �a tort. La m�ethode et les outils
utilis�es sont adaptables �a d’autres diagnostics mais n�ecessitent l’acc�es
aux extractions des observations m�edicales.
D�eclaration de liens d'int�erêts : Les auteurs d�eclarent ne pas avoir de
liens d’int�erêts.
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C. Sirois1,2,3,4,*, M.E. Gagnon1,2,3,4, V. Boiteau3,4,5, A. Maltais2,3,4,6,
M. Simard3,4,5

1 Facult�e de pharmacie, Qu�ebec, Canada
2 Universit�e Laval, Qu�ebec, Canada
3 Qu�ebec
4 Canada
5 Institut national de sant�e publique du Qu�ebec, Canada
6 Facult�e de m�edecine, Montr�eal, Canada
*Auteur correspondant
E-mail address: caroline.sirois@pha.ulaval.ca

Contexte : Les statines sont l'une des classes th�erapeutiques les plus
utilis�ees chez les âın�es. Il existe toutefois peu de donn�ees probantes
chez les ≥ 75 ans, en particulier en pr�evention cardiovasculaire pri-
maire. L’�etude visait �a brosser un portrait de l’usage des statines chez
les personnes tr�es âg�ees au Qu�ebec (Canada) entre 2008 et 2018.
M�ethodes : �A l'aide du Syst�eme int�egr�e de surveillance des maladies
chroniques du Qu�ebec, nous avons identifi�e tous les âın�es de ≥ 80 ans
au 1er avril 2013 vivant dans la communaut�e et couverts par l'assu-
rance-m�edicaments publique entre le 1er avril 2008 et le 1er avril
2013. Nous avons analys�e leurs r�eclamations de statines du 1er avril
2008 au 31 mars 2018, ou jusqu'�a la fin de leur admissibilit�e �a l'assu-
rance-m�edicaments (ex. transfert en soins de longue dur�ee, d�ec�es).
Nous avons utilis�e des statistiques descriptives pour d�ecrire les
sch�emas d'usage des statines.
R�esultats : Les 278 996 individus inclus avaient en moyenne 84,8 ans
et 63 % �etaient des femmes. Environ la moiti�e utilisait une statine �a
l’entr�ee dans la cohorte (n=137 068 ; 49 %). Ces utilisateurs avaient
en moyenne 84,2 ans, 57 % �etaient des femmes, pr�es de 70 % utili-
saient le m�edicament en pr�evention primaire et 80 % utilisaient une
statine depuis > 5 ans. Moins de la moiti�e d’entre eux
(n=59 517 ; 43 %) ont cess�e leur traitement dans les cinq ann�ees sui-
vantes. Parmi les 141 928 personnes qui n'utilisaient pas de statine
au 1er avril 2013 (âge moyen 85,4 ans), 18 383 (13 %) avaient utilis�e
une statine dans les cinq ann�ees pr�ec�edentes et 10 % (n=14 445) en
ont commenc�e une dans les cinq ann�ees suivantes.
Discussion/Conclusion : L'usage au long cours des statines est fr�equent
chez les personnes tr�es âg�ees, notamment en pr�evention primaire.
Les r�esultats sugg�erent que la d�eprescription pourrait être mieux
valoris�ee dans la pratique clinique.
D�eclaration de liens d'int�erêts : Les auteurs d�eclarent ne pas avoir de
liens d’int�erêts.
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